
 

 
Absence du gouvernement conservateur au congrès de l’UPA 
 

« Du mépris à l’égard de nos agriculteurs » 
- Pierre Paquette 

 

Ottawa, le mercredi 9 décembre 2009 – « L’absence de Jean-Pierre Blackburn lors du 85e 
congrès général de l’UPA qui prend fin le 3 décembre dernier à Québec dénote le plus total 
mépris de la part du gouvernement conservateur à l’égard des agriculteurs du Québec alors que 
plusieurs enjeux relevant de la compétence du fédéral étaient à l'ordre du jour » a déclaré le 
leader parlementaire du Bloc Québécois à la Chambre des communes et député de Joliette, 
Pierre Paquette. 
 
« Il est vrai que le vrai ministre de l’Agriculture était à l’étranger, mais rien n’empêchait le 
ministre d’État à l’Agriculture, Jean-Pierre Blackburn, de rencontrer, comme le veut la tradition, 
les 400 délégués réunis pour discuter de l’avenir d’un secteur aussi crucial pour le Québec et 
particulièrement pour notre région », a souligné Pierre Paquette.  Le député rappelle que le 
secteur agroalimentaire, incluant la transformation, génère 174 000 emplois, une contribution de 
13 milliards $ au PIB du Québec et des revenus directs en taxation de plus de 3 milliards $. « Le 
gouvernement conservateur a-t-il honte à ce point de son bilan en matière d’agriculture pour 
ainsi tourner le dos aux agriculteurs québécois? » s’est questionné le député de Joliette. 
 
« Dès l’ouverture du congrès, il était pourtant clair que le gouvernement fédéral serait interpellé 
sur plusieurs enjeux lorsque les délégués ont adopté des résolutions touchant les matières à 
risque spécifiées (MRS),  l’abattoir Levinoff-Colbex et les programmes fédéraux de sécurité du 
revenu, entre autres.  Le gouvernement conservateur est aussi allé à l’encontre des besoins des 
producteurs et de l’industrie agroalimentaire dans les dossiers de la certification biologique, des 
Produits du Canada et de la mise en place d’un véritable programme Agriflexibilité. Ce que 
réclament les producteurs de porcs de Lanaudière ce sont des garanties de prêts pour le 
secteur porcin promises depuis longtemps déjà par le gouvernement conservateur. Les 
producteurs de porcs de Lanaudière ont besoin de ces garanties de prêts de manière à leur 
assurer les liquidités nécessaires pour continuer leurs opérations. Le temps presse puisque l’on 
peut noter que des 160 producteurs québécois il y a deux ans, il en reste tout juste 135 en 
activité. Bref, il apparaît évident que Jean-Pierre Blackburn a eu peur de défendre l’inaction de 
son gouvernement dans ces dossiers. Cela demeure inexcusable et cela ne l’empêchera pas de 
devoir rendre des comptes au secteur agricole québécois » a conclu Pierre Paquette, député 
de Joliette. 
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